
Vevey, le 20 janvier 2024 
Chères camarades,  
 
Je vous écris pour vous faire part de ma candidature à la coprésidence des Femmes socialistes suisses 
(FSS), soutenue par mes camarades des Femmes socialistes vaudoises (FSV) et du PS Vaud. C'est avec 
fierté et enthousiasme que je me présente à vous car je crois profondément en la nécessité de 
continuer à faire avancer nos valeurs progressistes et féministes, portées par les Femmes socialistes 
depuis plus de 100 ans. 
 
Élue à l’exécutif de la ville de Vevey, en 2021, j’ai pu pour la première fois porter les combats féministes 
au cœur du débat politique durant toute une campagne. C’est d’ailleurs la politique qui m’a ouvert les 
yeux sur les inégalités de genre en 2019. J’ai ensuite suivi des cours en études de genre à l’université 
et ai sensibilisé au mieux les élèves de mon établissement en créant une semaine thématique sur la 
question, puis j’ai rejoint le Collectif féministe de ma région.  
Début 2021, je suis devenue  déléguée des FSS aux congrès du PS, ce qui concrétisait cet engagement 
depuis plusieurs années pour la cause féministe. J'ai ensuite intégré le comité directeur des FSS 
quelques mois plus tard et j'ai beaucoup travaillé notamment dans ma section du PS cantonale pour 
thématiser les questions d’égalité et de féminisme, ce qui a abouti à la création du groupe des FSV en 
mars 2023. Dès lors, devenir co-présidente des FSS serait un magnifique aboutissement de mon 
engagement féministe militant et au sein des Femmes socialistes.  
 
A Vevey, je suis en charge des affaires familiales, des écoles, du sport et de la jeunesse. À ce titre, je 
me suis notamment engagée pour développer l'offre d'accueil de jour des enfants et la politique 
familiale communale, ainsi que pour promouvoir du sport et des préaux plus inclusifs. Depuis juin 
2022, je préside la Faîtière des réseaux d'accueil de jour des enfants (Fraje), ce qui me permet d’être 
au cœur de la politique d’accueil de jour cantonale. Mon parcours politique et professionnel témoigne 
de ma volonté de m'investir pour les causes qui me tiennent à cœur, notamment l'égalité de genre, la 
justice sociale, la politique familiale et l'éducation. Ces thématiques m’ont poussée à m’engager en 
politique et continuent de me motiver chaque jour à me battre pour un monde plus égalitaire, plus 
durable et plus solidaire.  
 
En tant que coprésidente des FSS, je souhaiterais évidemment poursuivre le travail accompli par mes 
prédécesseures, notamment l’engagement sur des sujets concrets, le renforcement de la 
collaboration entre les femmes socialistes des différents cantons et le soutien aux femmes en 
politique. Pour ce faire, je suis convaincue que nous devons nous appuyer sur notre système politique 
construit sur plusieurs niveaux et créer du lien entre ceux-ci. Les différents échelons amènent un 
regard différent sur des mêmes problématiques, qui commencent souvent au plus petit échelon qu’est 
le niveau communal. 
Par exemple, mon regard sur l’accueil de jour dans ma commune me permet de comprendre les 
problématiques du terrain, de les porter à l’échelon cantonal grâce à la Fraje, et de m’engager ensuite 
pour l’initiative fédérale pour les crèches de manière concrète. De la même façon, c’est la 
confrontation directe à un féminicide à Vevey qui m’a encouragée à co-déposer une résolution au 
congrès du PSS pour un plan de lutte contre ceux-ci.  
Quant à la nécessité de promouvoir la relève féminine et la diversité au sein du parti : combien 
pourrions-nous en motiver et en encourager si nous leur donnions le soutien et la reconnaissance 



nécessaires ? Combien de femmes ont renoncé à leur engagement dans un parlement local car elles 
se sentaient peu soutenues après des attaques, manquaient de solution de garde, ou se sentaient 
illégitimes ? Combien n’ont même pas osé le faire ? Dès lors, ce combat-là doit aussi se construire sur 
plusieurs échelons : pour plus de femmes en politique, nous devons aller dans les sections locales, 
recruter, encourager et soutenir ! Cela n’est possible qu’avec un lien très fort et un soutien des 
sections cantonales des Femmes socialistes.  
Je crois fermement qu’en renforçant notre présence à tous les niveaux, nous renforcerons nos actions 
et renforcerons les Femmes socialistes. 
 
Nous en aurons besoin car de nombreux combats sont encore à mener : la lutte contre les violences 
sexistes et sexuelles, l'égalité salariale, le congé parental, l'initiative sur les crèches, la prévention des 
discriminations, la reconnaissance du travail du care, pour n’en citer que quelques-uns. Le contexte 
de “backlash” que nous vivons depuis quelques années est compliqué mais ne doit pas nous éloigner 
de notre objectif premier : l’émancipation des femmes, l’égalité de genre à tous les niveaux ! Alors 
souvenons-nous des victoires, les plus anciennes, comme le droit de vote des femmes, les plus 
récentes telles que la révision du code pénal en matière sexuelle, et celles, on l’espère, à venir comme 
la 13ème rente AVS. Nos combats, mais aussi nos victoires, sont la force des Femmes socialistes, et 
j’espère vous avoir convaincues que j'étais prête et motivée à devenir coprésidente de celles-ci. 
 
Chères camarades, je vous remercie de votre soutien et me réjouis de pouvoir échanger avec vous lors 
de l'assemblée des membres du 10 février prochain.  
 
Avec mes salutations les plus solidaires, militantes et féministes, 
 
Laurie Willommet 
 


